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Revues

Rivista Militare della Svizzera Italiana,
N° 2,1989

Ce n'est pas sur la flnalite, la paix, que
s'affrontent militaires et pacifistes, mais
bien sur... le choix des armes pour y
parvenir. Les uns considerent la defense
armee comme un moyen de paix, en raison
de son röle dissuasif et de sa participation ä

l'equilibre militaire Continental, et comme
le seul instrument de defense de notre
territoire en cas d'agression. Pour les

autres, supprimer l'armee, c'est supprimer
la violence. Beau melange de la cause et de
l'effet!, issu de la foi aveugle qu'ils placent
en l'etre humain et ses qualites d'autodisci-
pline; autodiscipline qui devrait permettre
aux pacifistes d'imposer une paix qu'ils
sont prets ä payer n'importe quel prix. Le
commandant de corps Franchini, ä qui l'on
doit cet article, releve, pour terminer,
qu'autour de quelques vrais convaincus
gravite une masse de pacifistes occasion-
nels, aux motivations plus emotionnelle, ou
opportunistes, que reellement fondees. Et
parmi eux, tous ceux qui donnent raison ä
Lenine qui voyait dans les mouvements
pacifistes l'un des moyens de saper l'Etat
capitaliste.

Rivista Militare della Svizzera Italiana,
N° 3,1989

L'article que consacre le colonel F. Fo-
letti ä l'histoire de la Societe tessinoise des
officiers constitue l'ossature de ce numero.
Fondee en 1850, la Societe est affiliee en
1859 ä la Societe militaire federale, avant de
devenir la Societe militaire cantonale
tessinoise des Officiers et enfin la STU
d'aujourd'hui. Une histoire de hauts et de
bas marquee par la Situation geographique
d'un canton menace par l'irredentisme
italien. Mais eile est aussi la preuve d'un
dynamisme constant, et d'attachement ä la
Suisse dont nous ne pouvons manquer de
feliciter nos camarades tessinois.

Protection civile, N" 6,1989
Le «plan directeur armee 1995»,

presente ä la presse au mois de mai par le chef

du DMF, n'est pas sans importance pour la
protection civile qui pourrait ainsi benefi-
cier des capacites de cadres et de soldats
liberes plus tot. La PC souhaite pouvoir
utiliser les officiers en leur confiant des
täches pour le moins equivalentes ä leur
fonction militaire, au besoin en les formant
pendant qu'ils sont encore au service de
l'armee. Et s'il est une branehe de la PC qui
a besoin de specialistes, c'est bien celle de la
protection des biens culturels. Huit mille de
ces biens ont ete inventories dans notre
pays, et sont proteges par une Convention,
signee ä La Haye en 1954. Leur protection
effective incombe ä la PC; en Argovie, par
exemple, l'equipe chargee des vitraux de
l'abbaye de Königsfelden s'est dejä exercee
ä les demonter, les caisses de transport sont
pretes. Ces biens seront ensuite Stockes
dans des locaux dejä amenages ou ad hoc;
les bätiments seront marques du sigle
international des biens culturels. Des
documents preetablis permettront au
besoin de les reconstruire ou de les reparer.
Quant au papier, il n'est pas le bien le plus
facile ä proteger. Beaucoup de bibliothe-
ques et d'archives disposent heureusement
d'entrepöts ä l'epreuve du feu, de l'eau et du
souffle, les principaux ennemis de ces
tresors collectifs que les autonomistes
jurassiens ont une mechante tendance ä

dilapider...

Revue de l'OTAN, N° 2, 1989

Le budget militaire est l'un d'indicateurs
qui permet de constater si les mesures de
reduction des forces armees annoncees par
un Etat sont effectivement appliquees. Ce
n'est donc pas sans interet que les econo-
mistes de l'OTAN tentent de percer les
mysteres du budget sovietique par de
savants calculs car les finances de Moscou
attendent toujours l'effet de la perestroika
et l'armee sovietique, ainsi que le releve
C. Wilkinson, a fait un grand effort de
modernisation depuis l'avenement de
Gorbatchev.

Defense nationale, mai 1989

C'est un veritable appel ä se ressaisir, un
cri d'alarme, que lance B. Bouchet qui
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constate que sous l'action conjuguee de la
gorbifever, qui dissipe l'existence de la
menace sovietique dans les esprits, et du
desir des USA de diminuer leur poids en
Europe, cette derniere tend ä se replier dans
le dangereux cocon du neutralisme, comme
eile le fit durant l'entre-deux-guerres. II ne
s'agit de rien de moins que d'une douce
passivite dont les effets ne sont pas
directement perceptibles mais qui nous
jette tout droit dans la maison commune
prönee par l'actuel locataire du Kremlin.
Quant ä la neutralite, B. Bouchet ne se prive
pas de rappeler qu'elle fut plus souvent
bafouee que respectee durant ce XXe siecle.
Ne peut en effet se permettre d'etre neutre,
selon l'auteur, que celui qui est riche!

Si nous quittons les aleas de l'avenir
europeen pour nous pencher, en compagnie

de M. M.-Dupin, sur la politique
sovietique, nous constatons qu'elle s'inscrit
sans fausses notes dans la ligne du testa-
ment de Pierre le Grand comme, avant
Gorbatchev, celle de Staline et de Lenine.
Une analyse que ne contredisent pas
P. Lorot et P. Schweizer. Ils concluent en
effet, apres avoir considere l'emprise constante

du militaire sur l'education en URSS,
que les autorites continuent de developper,
des les premieres annees de la scolarite, une
mentalite d'etat de siege: // existe bien une
«eulture de la guerre» en Union sovietique,
produit des efforts concertes de l'Etat et de
son appareil. La volonte resolue de Mikhail
Gorbatchev de la maintenir et meme de
renfoncer son importance devrait conduire ä
refiechir sur ses intentions reelles ceux qui ne
voient dans sa croisade «reformo-mediati-
que» qu'un desir de «liberalisation»,
d'ouverture, voire d'«occidentalisation» du
Systeme.

Ejercito, N° 592, mai 1989

L'interrogatoire represente pour les
militaires une source importante de
renseignements. Le commandant Zueleta-Reales
nous donne quelques conseils: l'interrogatoire

ne doit pas avoir lieu en presence
d'autres prisonniers et sera mene par une
forte personnalite bien au fait de la
mentalite de l'adversaire, dans un local
isole des bruits exterieurs et seulement
pourvu du mobilier necessaire. L'interro¬

gatoire sera effectue le plus tot possible, afin
de garantir la fraicheur des renseignements.
On recherchera toute information relative
ä l'adversaire, sans jamais recourir ä la
violence. Dans une premiere phase, l'officier

charge de l'interrogatoire se familiari-
sera avec les donnees relatives ä l'ennemi et
au prisonnier qu'il interrogera. A cet egard,
la fouille, pratiquee des la capture, represente

une source d'informations importante.

Dans une seconde phase, il s'agira de

rompre les resistances du prisonnier et
l'amener ä parier. L'interrogatoire proprement

dit represente la troisieme phase et
l'exploitation des renseignements ainsi
obtenus, la phase finale. A noter que toute
personne, civile ou militaire, est une source
d'information!

Ejercito, N° 593, juin 1989

Au coeur de ce numero, un cahier
consacre ä la menace ABC, et notamment
aux moyens de defense, ainsi qu'ä l'action
des toxiques sur l'organisme. La defense
active consiste en la destruetion des moyens
de l'adversaire, et la defense passive en le

recours aux mesures de protection, ä la
planification (traitement des blesses, poursuite

du combat), au Camouflage, ä la
dispersion des troupes, au mouvement,
etc., tout en tenant compte de la possibilite
d'un engagement sur la profondeur du
dispositif. Chaque soldat espagnol reeoit
une formation de niveau I: connaissance et

emploi de son materiel. Des specialistes de

niveau II sont charges, au sein de l'unite, de

la reconnaissance des zones contaminees et

du marquage de celles-ci, ainsi que de la

decontamination. Les specialistes de
niveau III sont des cadres techniques. Le
materiel personnel consiste en un survete-
ment AC, un masque, deux filtres, trois
seringues d'atropine, du papier de detection

des toxiques liquides, un detecteur de

neurotoxiques sous forme de vapeurs, un
dosimetre individuel et du materiel de

desintoxication. La decontamination se

fait avec des moyens lourds, montes sur

remorque. A l'echelon de la grande unite,
une equipe meteo prevoit les mouvementss
des nuages toxiques en fonction des

courants.

462


	Revues

